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Actuellement fermé pour cause de confinement 

La Parole de Dieu éclaire notre chemin:   

Jainkoaren hitzak gure bidea argitzen du:  

Le Ressuscité apparaît à ses disciples, il leur donne sa paix, il leur 

insuffle l’Esprit, il les envoie (évangile). Les voilà constitués en 

Eglise. La première lecture brosse un rapide tableau de cette com-

munauté primitive, tandis que la seconde engage ceux que Dieu a 

fait « renaître », les baptisés, à tenir bon malgré la difficulté de 

croire. De cette dernière Thomas nous est l’illustration sympathi-

que (évangile). C’est une apparition-type qui résume toutes les 

autres. Elle a un double but. 

1-D’abord faire naître la foi des disciples en Jésus, le Ressuscité. 

2-Le deuxième but de ces apparitions est de préparer les apôtres à 

continuer la mission de Jésus, maintenant qu’il va les quitter. 

Comme le Père m’a envoyé, moi aussi je vous envoie. Pour cela, 

il envoya sur eux son souffle, quelque chose de lui-même, et il 

leur dit : Recevez l’Esprit Saint.  

Evangile de Jésus Christ selon st Jean: (Jn 20,19-

31) 

C’était après la mort de Jésus. Le soir venu, alors que 

les portes du lieu où se trouvaient les disciples étaient 

verrouillées par crainte des Juifs, Jésus vint, et il était 

là au milieu d’eux. Il leur dit : « La paix soit avec 

vous ! » Après cette parole, il leur montra ses mains et 

son côté. Les disciples furent remplis de joie en 

voyant le Seigneur. Jésus leur dit de nouveau : « La 

paix soit avec vous ! De même que le Père m’a en-

voyé, moi aussi, je vous envoie. » Ayant ainsi parlé, il 

souffla sur eux et il leur dit : « Recevez l’Esprit Saint. 

À qui vous remettrez ses péchés, ils seront remis ; à 

qui vous maintiendrez ses péchés, ils seront mainte-

nus. » Or, l’un des Douze, Thomas, appelé Didyme 

(c’est-à-dire Jumeau), n’était pas avec eux quand Jé-

sus était venu. Les autres disciples lui disaient : 

« Nous avons vu le Seigneur ! » Mais il leur déclara : 

« Si je ne vois pas dans ses mains la marque des clous, 

si je ne mets pas mon doigt dans la marque des clous, 

si je ne mets pas la main dans son côté, non, je ne 

croirai pas ! »  

Huit jours plus tard, les disciples se trouvaient de nou-

veau dans la maison, et Thomas était avec eux. Jésus 

vient, alors que les portes étaient verrouillées, et il 

était là au milieu d’eux. Il dit : « La paix soit avec 

vous ! » Puis il dit à Thomas : « Avance ton doigt ici, 

et vois mes mains ; avance ta main, et mets-la dans 

mon côté : cesse d’être incrédule, sois croyant. » 

Alors Thomas lui dit : « Mon Seigneur et mon 

Dieu ! » Jésus lui dit : « Parce que tu m’as vu, tu crois. 

Heureux ceux qui croient sans avoir vu. » (…) 

Et après ? tout s’est arrêté… 

Ecrit par Pierre Alain LEJEUNE, prêtre à Bordeaux 

Ce monde lancé comme un bolide dans sa course fol-

le, nous savions tous qu’il courait à sa perte mais per-

sonne ne trouvait le bouton « arrêt d’urgence », cette 

gigantesque machine a soudainement été stoppée net. 

A cause d’une toute petite bête, invisible à l’oeil nu… Et nous voi-

là contraints à ne plus bouger et à ne plus rien faire. Que va t-il se 

passer après ? Lorsque le monde va reprendre sa marche à quoi 

ressemblera notre vie après ? 

Et après ? Nous souvenant de ce que nous aurons vécu dans ce 

long confinement, nous déciderons d’un jour dans la semaine où 

nous cesserons de travailler car nous aurons redécouvert comme il 

est bon de s'arrêter ; pour goûter le temps qui passe et les autres qui 

nous entourent. Et nous redécouvrirons le dimanche.  

Et après ? Ceux qui habiteront sous le même toit, passeront au 

moins 3 soirées par semaine ensemble, à jouer, à parler, à prendre 

soin les uns des autres et aussi à téléphoner à papy qui vit seul, à 

ceux qui sont loin. Et nous appellerons cela la famille. 

Et après ? Nous écrirons dans la Constitution qu’on ne peut pas 

tout acheter, qu’il faut faire la différence entre besoin et superflu, 

entre désir et convoitise ; qu’un arbre a besoin de temps pour pous-

ser et que le temps qui prend son temps est une bonne chose. Que 

l’homme ne sera jamais tout-puissant et que cette fragilité inscrite 

au fond de son être est une bénédiction puisqu’elle est la condition 

de possibilité de tout amour. Et nous appellerons cela la sagesse. 

Et après ? Nous applaudirons chaque jour, pas 

seulement le personnel médical à 20h mais aussi 

les éboueurs à 6h, les postiers à 7h, les boulan-

gers à 8h, les chauffeurs de bus à 9h, les élus à 

10h et ainsi de suite. Oui, dans cette longue tra-

versée du désert, nous aurons redécouvert le sens 

du service, sens du dévouement et du Bien Com-

mun. Et nous appellerons cela la gratitude. 

Et après ? …. (Suite au verso) 



Heriotzea /Décès: Cette semaine, nous avons remis entre les mains du Père: Mr. St. Martin Caillaba (90ans) à 

Bonloc. Nous l'avons accompagné par la prière au cimetière, dans l'intimité familiale. Mardi prochain, 21 Avril, nous 

accompagnerons Mr. l'abbé Robert Mendiburu (90ans) au cimetière de St. Martin d'Arbéroue, son village natal. 

Suite à une longue maladie, ils est décédé à la Maison basque à Cambo après un long ministère dans et hors du diocè-

se. Portons-les dans notre prière d’espérance ainsi que leur famille  

…(suite)... Et après ? Nous pourrons décider de transformer tous les groupes WhatsApp créés entre voisins pendant 

cette longue épreuve, en groupes réels, de dîners partagés, de nouvelles échangées, d’entraide. Et nous appellerons 

cela la fraternité. 

Et après ? Nous rirons en pensant à avant, lorsque nous étions tombés dans esclavage d’une machine 

financière que nous avions nous-mêmes créée, cette poigne despotique broyant des vies humaines et sac-

cageant la planète. Après, nous remettrons l’homme au centre de tout parce qu’aucune vie ne mérite d’ê-

tre sacrifiée au nom d’un système, quel qu’il soit. Et nous appellerons cela la justice. 

Et après ? Nous nous souviendrons que ce virus s’est transmis entre nous sans faire de distinction de couleur de peau, 

de culture, de niveau de revenu ou de religion. Simplement parce que nous appartenons tous à l’espèce humaine. Sim-

plement parce que nous sommes humains. Et de cela nous aurons appris que si nous pouvons nous transmettre le pire, 

nous pouvons aussi nous transmettre le meilleur. Et nous appellerons cela l’humanité. 

Et après ? Dans nos maisons, dans nos familles, il y aura de nombreuses chaises vides et nous pleurerons celles et 

ceux qui ne verront jamais cet après. Mais ce vécu si douloureux et si intense à la fois nous aura fait découvrir ce lien 

entre nous, cette communion plus forte que la distance géographique. Et nous saurons que ce lien qui se joue de l’es-

pace et du temps ; que ce lien entre nous qui unit ce côté-ci et l’autre de la vie, nous l’appellerons Dieu. 

Et après ? Après ce sera différent d'avant mais pour vivre cet après, il nous faut traverser le pré-

sent. Il nous faut consentir à cette autre mort qui se joue en nous, car il n'y a pas de résurrection 

sans passion, pas de vie sans passer par la mort, pas de vraie paix sans avoir vaincu sa propre 

haine, ni de joie sans avoir traversé la tristesse. Et pour dire cela, pour dire cette lente transfor-

mation de nous qui s'accomplit au cœur de l'épreuve, cette longue gestation de nous-mêmes, 

pour dire cela, il n'existe pas de mot.  Ecrit par Pierre Alain LEJEUNE, prêtre à Bordeaux. 

PREMIERE COMMUNION 2020 - Qu’en est-il? 

Au vu des dernières informations concernant le confinement auquel nous sommes astreints depuis un mois déjà et 

pour un mois encore, et ne pouvant assurer comme il convient la préparation à la première communion de votre en-

fant, nous avons pris la décision de reporter cette célébration au delà des grandes vacances. Peut-être dans le courant 

du 1er trimestre, dans la mesure où nous pourrons prendre avec eux le temps nécessaire pour la préparation en caté-

chèse et par la liturgie dominicale. 

POUR GARDER LE LIEN AVEC LA MESSE DU DIMANCHE (en basque) 

Une messe en basque sur les radios basques : Gure Irratia FM 106,6 - Irulegiko Irratia FM 91,8 - Xiberoko 

botza FM 95,5; sera enregistrée par l’abbé Jean-Michel Barnetche à l’église d’Ustaritz et retransmise le dimanche à 

10h00 sur les radios basques : Gure Irratia FM 106,6 - Irulegiko Irratia FM 91,8 - Xiberoko botza FM 95,5. 

La messe sur Euskal Telebista est aussi maintenue le dimanche à 10h00 et sera retransmise pendant la période de 

confinement depuis l’église d’Orio en Guipuzkoa. 

VIVRE LA PRIERE EN FAMILLE: 

Vous aspirez à une vie de prière familiale authentique et porteuse de fruits ? L’épreuve du confine-

ment peut devenir le temps d’une relation nouvelle entre Dieu et votre famille !   

 https://prierenfamille.ch/ 

Ce site internet a été travaillé pour mieux vous offrir les outils simples dont vous avez besoin au-

jourd’hui. Souvent, pour l’éducation à la foi de nos enfants, nous avons tendance à nous reposer sur 

les curés et les agents pastoraux. C’est vrai qu’ils jouent un rôle décisif dans la transmission de la foi, pourtant, nos 

maisons peuvent être de véritables lieux de rencontre avec Dieu : « La famille chrétienne est le premier lieu de l’édu-

cation à la prière. Elle est « l’Eglise domestique » où les enfants de Dieu apprennent à prier « en Eglise » et à persévé-

rer dans la prière ». Ce site propose des jeux faciles à réaliser, des recettes des films et autres animations liées aux dif-

férents temps liturgiques à vivre en famille. Profitons de ce temps qui nous est donné pour dé-

couvrir une nouvelle manière de vivre la foi en famille. 

« Bravo et merci pour cette initiative ! Je me réjouis que les familles soient encouragées à une 

démarche de prière, qu’elles osent, avec simplicité et légitimité prier ensemble, échanger sur le 

lien avec Dieu et ainsi le fortifier, le développer. Mgr Jean-Marie Lovey, crb évêque de Sion, 

délégué aux familles de la Conférence des évêques Suisses 


